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LA déléguée provinciale dela Caisse de stabilisation etde péréquation (Caistab)pour le Moyen-Ogooué,Lydie Fernande Zang, aréuni dernièrement tousles planteurs du départe-ment de l’Ogooué et desLacs à son siège, sis auquartier Lalala, dans le pre-mier arrondissement deLambaréné. But de cetterencontre élargie à son ad-joint, Alexis AnouzogoAbiaga, et à l'ingénieuragronome Léonce Obindja :leur distribuer des kits detravail, en vue d'améliorerleurs exploitations, et leurfournir un certain nombre

de connaissances théo-riques en rapport avec leuractivité. Après avoir présenté sonéquipe aux planteurs, la dé-léguée provinciale s'esttout de suite attaquée authème de la rencontre,"l’entretien des planta-
tions". « Je voudrais vous
exhorter à être fiers de vous.
Nous sommes des planteurs
de Cacao/Café et devons
être très fiers de nous-
mêmes, car notre progéni-
ture va aussi bénéficier de
cet arbre qui est centenaire,
si on l’entretient bien. Notre
slogan dans la Caistab est
"Récolter la croissance".
Tout ceci pour dire que le
planteur doit veiller à sa
plantation régulièrement,
afin d’avoir une meilleure

productivité et rendement à
venir », a exhorté Lydie Fer-nande Zang. Pour elle, « quand on aime
ce qu’on fait, on s’y adonne
et s'y consacre, afin d’obte-
nir des résultats positifs. On
doit débrousser régulière-
ment autour du cacao, c’est-
à-dire tout le temps et lui
permettre de grandir pro-
prement.»Pour mieux capter l’atten-tion de son auditoire, MmeZang a dû parfois se mettredebout, comme dans unesalle de classe, pour fairecomprendre que l’organi-sation et l’entretien sont lesclés d'une bonne pérenni-sation de la culture du ca-caoyer. Thèses d'ailleursappuyées par ses collabora-teurs, à travers des infor-

mations techniques, allantde la préparation du terrain(débroussaillage, tronçon-nage, confection des trous,etc.) au planting et au sar-clage, en sachant respecterles intervalles entre deuxplants, dans les sens hori-zontal, vertical et diagonal. Avant de lever la séance, ladéléguée provinciale a indi-qué qu’elle est là pour aiderles planteurs à tenir bon età réaliser de grandes plan-tations, avec le soutien sansfaille de son directeur gé-néral, Ismaël Ondias Souna.
« (...) Notre directeur géné-
ral nous booste depuis son
arrivée à la tête de notre di-
rection. Il nous donne toutes
les possibilités de vous en-
tourer, afin de développer
cette plante ici (...). Nous

sommes donc bien encadrés
pour vous accompagner
dans cette voie. Je voudrais
vous rassurer que durant la
campagne 2017/2018, on a
acheté ici même, à Lamba-
réné, 1,5 tonne de cacao. Et
avec mon équipe, on a créé
13 plantations supplémen-
taires. Au total, il y a donc
20 plantations », a soulignéMme Zang. Après avoir reçu les kits detravail, composés de ma-chettes, limes, râteaux, etc.,les planteurs ont été invitésà visiter les plantations si-tuées sur l’axe Lamba-réné/Bifoun, afin de sefamiliariser les uns avec lesautres. Cette escapade a étémarquée par un arrêt auvillage de Benguié 3, où uneanimation a été program-

mée  par l’association "Di-mangue" et l’ensemble deshabitants de la contrée,pour les sensibiliser à de-venir des planteurs decacao/café. Tant il leur a étédémontré, au cours d'unéchange de plus de troisheures, que ces espèces vé-gétales se cultivent parfai-tement en association avecles cultures vivrièrescomme le bananier, le maïs,le gombo, le piment, le taro,etc. Des informations qui ontalors convaincu de nom-breux villageois du bien-fondé de se lancer dans lescultures cacaoyère et ca-féière. Du moins à traversleur accord de principedonné séance tenante auxreprésentants de la Caistab.  

La Caistab alloue des kits de travail aux planteurs  

Moyen-Ogooué/Département de l’Ogooué et des Lacs/Lambaréné/Cultures ca-
caoyère et caféière...

Esaïe NDILOROUM
Lambaréné/Gabon

Les membres de la délégation provinciale de la
Caistab s'entretenant...
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... avec les planteurs, qui viennent de recevoir leurs
kits de travail des mains de la déléguée, Lydie Fer-

nande Zang (debout).
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Le cacao acheté durant la saison 2016-2017.

Ph
o
to
 :
 E
sa
Ô
e
 N
D
IL
O
R
O
U
M

Le nouveau membre du
Conseil national du Parti
démocratique gabonais
(PDG) s’est retrouvé il y a
quelques jours au milieu
des siens, pour des mo-
ments de convivialité qui
ont concerné, bien au-delà
de ses parents et amis de
la rive gauche du grand re-
groupement d’Ebel-
Abanga, d’autres amis,
alliés et connaissances
venus d’Ekorédo, de Men-
guègne, Bifoun, Wéliga et
du canton Samkita.LA cour et la grande mai-son de Adrien More-Eko,alias Melong, ont eu de lapeine à contenir le beaumonde qui s’était donnérendez-vous, il y aquelques jours, au quartierdes Essitsoua, pour parta-ger un grand repas de« Bonne année ». Momentsde réjouissance retardésjusque-là, en raison denombreux contretemps.Pour donner un cachetparticulier à la cérémonie,le chef de canton de Bi-foun-Wéliga, le policier re-traité BlekAboughe-Bengone, a fait le

Adrien More-Eko en phase avec les siens 
... et district d’Ebel-Bifoun

N.B.A.
Ebel-Abanga/Gabon

Adrien More-Eko s'adressant...
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... aux notables...
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... et à l'ensemble de
ses invités.
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déplacement du villagevoisin avec d’autres notabi-lités locales. L’essentiel dela classe politique locale,transcendant ses diver-gences naturelles, s’estégalement retrouvé autourd’Adrien More-Eko pources bons moments de re-trouvailles entre frères etsœurs du district d’Ebel-Bifoun.Prenant la parole avant debénir le repas en sa qualitéde membre et bienfaiteurde l’église protestante lo-cale, le maître des lieux atenu à faire une mise aupoint: loin de lui toute idéede politique politicienne enfaisant le geste du jour. Leplus important étant pour

lui de se retrouver au mi-lieu des siens, après uneannée 2017 qui aura étéparticulièrement cruelleavec les Ebelvillois ;puisqu’elle aura ravi à l’af-fection du district, prèsd’une vingtaine de ses filleset fils. Sur cette liste des disparusde la contrée, entre autres,trois vaillants hommes :Christian Ndong-Nzoghe ;le « maire » Samuel Mbang-Nfoule et le toujours dispo-nible « Chaba » Engouang.Pour autant, l’intervenantn’a pas manqué d’appeler àla sérénité et à l’unité sansfaille tous les fils et toutesfilles de la circonscriptionadministrative face aux dé-mons de la division, quisont toujours aux aguets. Remerciant leur hôte aunom de la nombreuse as-sistance, le chef de cantonBlek Aboughe-Bengones’est tout d’abord dit admi-ratif de la manière dontMore-Eko maîtrisait la cul-ture de nos ancêtres. Avantde rappeler que l’hommen’était pas à son premiergeste dans ce beau registredu partage.


